162 Journal Hiflorigue fur les
‘i, il avoit voulu profiter de leur creduli-
«£ en fe fa'fant donner beaucoup d’argent,
fous pretexte de devotion, de charité, ou
de reftitution. On ajofitoit que ce Précur-
feor Je I'Auatechrift, avoit été emprifonné
dans une Vi'le de Frances mais cette nou-
ve'le ne {¢ confirme pas.
) IV. Ce neft pas d’aujourd’hui, qu'on a
gwi fonr  y4 des Sujcts abandonnerleur Prince, pour
srancher s paffer au fervice des ennemis de leur Pa-
zére & Leurs yic: mais ce n'eft pas auffi de nos jours,
enjans, PO qu’une pareille conduite a ¢été condamnée
setre jeries & paaie du plus fevere chinment; parmi
dans ' Ar- 1e: cxemples que nous en trouvons dans
mee enne-  Thiftoire, on peut citer celui de Darius Roi
mists de Perfe, qui fit trancher la téte 3 fon fils
Ari baranes pour s'ére jetté dans 1’ Armée
d’Alexan re fo1 ennerni.  Brutus fir de
m’me exdcuter f(es enfans , qui l'avoient
aband..nné pour embraflfer le parti de
Tarquin.

On a vl dans nos précedens Journanx,*
comme le Prince Emanuel d'Elbceuf, frere
du Duc de ce nom, & de Madame de
Mantac€; le Marquis de Langalerie, Lieu-

Le Prince tenant (encral ; & le Marquis de Bonne-
Emanuel  val, avoient quiteé le fervice de France
d’Eilesf , pou- pafler 5 ce ui de "Empereur, il y a
Mrs qe  environ d'x mois; leurs parens & leurs amis
Langaicrie Won- rien onb"'5 de tout cc qu’en pouvoit
& de Bonne mcttee “nout:ge pour les faire revenir, af-
wal. exe # furés de 'eur pardon s’ils fe rangeoient 3
2és en effigie. leur davoics mais ayant perfifté dans leur

driertion, & pored la Campagne derriere
fes armes contre leur Souverain, & leur
Patrie, ie Purlemen: deParis a enfin rendu

con-
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